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F de G  10 novembre 2019   

  
« Down by the Riverside » - Golden Gate Quartet 
 

INTRODUCTION  

Frères et sœurs,  

merci de vous être levés ce matin encore, 

malgré la paresse ou la difficulté ou l’éloignement, 

pour être là, pour répondre présents à l’appel de Dieu ! 

Je sais, ce n’est pas forcément facile,  

la foi n’est pas toujours si forte  

qu’elle nous pousse joyeusement hors de notre lit 

à la pensée de venir à notre Foyer de prière ! 

Il y faut du courage,  

et chacun, dans la vie, a besoin d’encouragements. 

J’aimerais vous dire alors, comme l’apôtre Paul aux Thessaloniciens : 

« Frères et sœurs très aimés du Seigneur, …  

Dieu vous a choisis depuis le début pour vous sauver.  

Et vous êtes sauvés parce que le Saint-Esprit rend votre vie sainte, 

 et parce que vous croyez à la vérité,… 

pour que vous participiez à la gloire de notre Seigneur Jésus-Christ. 

15  Alors, frères et sœurs, résistez et gardez solidement  

l’enseignement que nous vous avons donné » (2 Thes 1 v 13 -15) 

 

INVOCATION  

 

Christ, mon Seigneur, mon maître, viens à moi ! 

Viens à moi dans ma faiblesse et dans mon ignorance,  

lorsque je me sens fort ou fier. 

Viens à moi, parle-moi, console-moi ! 

Christ, Agneau du Dieu vivant, maître de mes jours, 

sois ma force à jamais ! Amen. 

 

SALUTATION 

 

A toi paix, amour et foi 

de la part de Dieu le père et du Seigneur Jésus Christ,  

dans la communion du Saint-Esprit ! Amen. 

 

 

C’est vers toi que je me tourne  429 les 2 str.  All.44-15 
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LOUANGE  

 

Psaume 5 ( extraits) FC 

 
1  Du répertoire du chef de chorale.  

 Avec accompagnement de flûtes.  

 Psaume appartenant au recueil de David.  

 

 Seigneur, écoute ce que je dis, remarque mes soupirs. 

2   Mon Dieu, mon Roi, sois attentif à mes appels.  

 C’est à toi que j’adresse ma prière dès le matin, Seigneur. Entends-moi. 

3   Dès le matin, je me prépare à être reçu chez toi, et j’attends. 

4   Tu n’es pas un dieu qui prend plaisir au mal.  

 Le méchant n’a pas sa place chez toi… 

7  Mais ta bonté pour moi est si grande que je peux entrer chez toi  

 pour m’incliner avec respect face à ton sanctuaire. 

8   Seigneur, tu es un Dieu loyal, sois mon guide à cause de mes adversaires; 

aplanis devant moi le chemin que tu m’appelles à suivre… 

11  Quant à ceux qui ont recours à toi,  

 qu’ils se réjouissent, qu’ils crient leur joie pour toujours;  

 qu’ils chantent victoire à cause de toi, tous ceux qui t’aiment!  

 Tu es un abri pour eux. 

12  Toi, Seigneur, tu fais du bien aux fidèles;  

 ta bienveillance est comme un bouclier qui les protège. 

 

Célébrez Dieu, rendez-lui grâce PS 118 str.1 & 6 (dern.)  All. Ps118 
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CONFESSION PECHE ET PARDON 

 

Père, que se lève sur la dureté de mon cœur la douceur de ton visage.  

 

Que se lève sur la folie de mon orgueil l'humilité de ton cœur.   

Que se lève sur la tristesse de mes fautes la joie de ton pardon.   

Que se lève sur le sommeil de la mort la clarté de ton éternité ;  

Que se lève sur mes esclavages la liberté des enfants de Dieu ;   

Que se lève sur mon angoisse la paix de ton amour.  

  

Seigneur, 

que partout dans le monde s'accomplisse ta promesse.  

J’ai vraiment confiance en toi :  

tu m’exauces bien souvent, au-delà de ce que j’attendais.  

Grand merci pour ton pardon  

en Jésus-Christ, le Sauveur qui vient. Amen  

 

d’après Éric GEORGE 
 

Seigneur, c’est toi notre secours  544 str. 1,3 & 4 All.47-08 
 

ILLUMINATION 

 

Comme l'enfant reçoit le pain,  

Comme l'oiseau reçoit l'espace comme le grain ; 

 

Comme l'ami reçoit l'ami,  

Comme la nuit reçoit l'aurore et le soleil ; 

 

Comme le sol reçoit la semence,  

Comme la sève monte aux branches et porte fruit ; 

 

Donne-moi, Seigneur, 

d'accueillir ta Parole avec gratitude, 

comme une grâce qui illumine ma vie entière. Amen 

 

d’aprèsJ. Servel, Fiche NI09/3 - Ed. du Levain 

 
Ta parole, Seigneur est vérité, et ta loi, délivrance   a cappella 
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d’après Daniel 3 v 1 à 30 

Cette histoire est un peu longue, je vais la résumer… 

Il était une fois un prophète juif nommé Daniel. Il vivait en exil à Babylone.  

Content de lui, le roi Nabuchodonosor avait donné à Daniel le gouvernement de 

la province, et à ses 3 compagnons les fonctions d’intendant…   

Or un jour, le roi Nabuchodonosor fait construire une statue d’or gigantesque, 

dans la plaine de Doura, bien visible de la ville. Il convoque tous les 

fonctionnaires des provinces, pour l’inauguration de la statue. 

Le jour de l’inauguration, le maître de cérémonie cria d’une voix puissante : 

« Gens de tous peuples, de toutes nations et de toutes langues, écoutez: 

“Dès que vous entendrez jouer de musique, vous vous inclinerez jusqu’à terre 

pour adorer la statue d’or que le roi Nabuchodonosor a fait dresser. 

Si quelqu’un refuse de s’incliner et de l’adorer, on le jettera immédiatement 

dans la fournaise ardente.” »  

Mais Daniel et ses compagnons ne se prosternèrent pas devant la statue, qui pour 

eux était une idole.  

Quelques fonctionnaires Babyloniens, jaloux, dénoncent alors les Juifs. 

« Majesté, ils refusent de servir tes dieux et d’adorer la statue ! » 

Très en colère, Nabuchodonosor ordonne qu’on les lui amène.  

Il leurs demande alors de se prosterner devant sa statue, sous peine d’être jetés 

immédiatement dans la fournaise ardente. « Quel dieu pourrait alors vous 

arracher à mon pouvoir ? »dit-il 

Les 3 amis répondent alors : « Majesté, nous ne voulons pas. Sache toutefois que 

notre Dieu, le Dieu que nous servons, est capable de nous sauver ; oui, il nous 

arrachera à la fournaise et à ton pouvoir. S’il ne le fait pas, nous refuserons 

quand même de servir tes dieux et d’adorer la statue d’or que tu as fait 

dresser. » 

Nabuchodonosor devient alors fou de rage. Il exige qu’on chauffe la fournaise 

sept fois plus que d’habitude et il ordonne à ses gardes de les ligoter et de les 

jeter dans la fournaise. 

Aussitôt on ligote ces trois hommes, vêtus de leur costume d’apparat, et on les 

jette dans la fournaise. 

La fournaise est si chaude que lorsque les soldats vont pour les jeter dans le feu, 

ils sont aussitôt brulés vifs !  

Quant à Chadrac, Méchak et Abed-Négo, ils tombent tous les trois, ligotés, au 

cœur de la fournaise. 

Alors le roi Nabuchodonosor se lève, stupéfait et demande à ses ministres : 

« N’avons-nous pas jeté trois hommes ligotés dans le feu ? »  

 « - C’est exact, Majesté ! » répondirent-ils. 
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« - Et pourtant, je vois là quatre hommes, libres, qui se déplacent en plein milieu 

du feu. Ils ne portent aucune trace de blessures. Et le quatrième ressemble tout à 

fait à un être divin. » 

Dans la bouche de feu, le roi crie : « Chadrac, Méchak et Abed-Négo, serviteurs 

du Dieu très-haut, sortez de là et venez ! » Aussitôt, ils sortent tous trois du 

milieu du feu. 

Toute la cour s’attroupe autour d’eux pour les examiner, mais leur corps n’a pas 

de brûlures, leurs cheveux ne sont pas roussis, leurs vêtements ne sont pas 

endommagés, ils ne sentent même pas le brûlé ! 

Le roi s’écrie alors : « Merci à Dieu ! Il a envoyé son ange délivrer ses 

serviteurs qui, pleins de confiance en lui, ont désobéi à mon ordre royal.  

Ils ont préféré s’exposer aux tortures plutôt que de servir et d’adorer d’autres 

dieux que le leur. C’est pourquoi je le décrète: “Si une personne, quel que soit 

son peuple, sa nation ou sa langue d’origine, parle avec légèreté de leur Dieu, 

cette personne sera coupée en morceaux et sa maison démolie. En effet, aucun 

autre dieu n’est capable d’accomplir une telle délivrance.” » 

Et même, le roi confia à Chadrac, à Méchak et à Abed-Négo des postes plus 

importants que précédemment, dans la province de Babylone. 

 

Ta parole, Seigneur est vérité, et ta loi, délivrance   a cappella 
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Luc 19 v 1 à 10  
 

27 Quelques Sadducéens vinrent auprès de Jésus.  

— Ce sont eux qui affirment qu’il n’y a pas de résurrection. —   

Ils l’interrogèrent (28)  de la façon suivante :  

« Maître, Moïse nous a donné ce commandement écrit :  

“Si un homme marié, qui a un frère, meurt sans avoir eu d’enfants,  

il faut que son frère épouse la veuve  

pour donner des descendants à celui qui est mort.” 

29  Or, il y avait une fois sept frères.  

Le premier se maria et mourut sans laisser d’enfants. 

30  Le deuxième épousa la veuve, 

31  puis le troisième.  

Il en fut de même pour tous les sept, qui moururent sans laisser d’enfants. 

32  Finalement, la femme mourut aussi. 

33  Au jour où les morts se relèveront, de qui sera-t-elle donc la femme ?  

Car tous les sept l’ont eue comme épouse ! » 

34  Jésus leur répondit :  

« Les hommes et les femmes de ce monde-ci se marient ; 

35  mais les hommes et les femmes qui sont jugés dignes  

de se relever d’entre les morts et de vivre dans le monde à venir  

ne se marient pas. 

36  Ils ne peuvent plus mourir, ils sont pareils aux anges.  

Ils sont fils de Dieu, car ils ont passé de la mort à la vie. 

37  Moïse indique clairement que les morts reviendront à la vie.  

Dans le passage qui parle du buisson en flammes,  

il appelle le Seigneur “le Dieu d’Abraham, le Dieu d’Isaac et le Dieu de 

Jacob.” 

38  Dieu, ajouta Jésus, est le Dieu des vivants,  

et non des morts, car tous sont vivants pour lui. » 

 

Ta parole, Seigneur est vérité, et ta loi, délivrance   a cappella 
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2 Thes 1 v 13 à 2 v 5 (sur lequel portera la prédication) 
 

13 Pour nous, frères bien-aimés du Seigneur,  

nous devons à votre sujet rendre continuellement grâces à Dieu, 

 parce que Dieu vous a choisis dès le commencement pour le salut, 

par la sanctification de l’Esprit et par la foi en la vérité. 

14  C’est à quoi il vous a appelés par notre Evangile,  

pour que vous possédiez la gloire de notre Seigneur Jésus-Christ. 

15  Ainsi donc, frères, demeurez fermes,  

et retenez les instructions que vous avez reçues, 

soit par notre parole, soit par notre lettre. 

16 Que notre Seigneur Jésus-Christ lui-même et Dieu notre Père,  

qui nous a aimés et nous a donné par sa grâce un réconfort éternel 

et une bonne espérance, 

17  remplissent vos cœurs de courage  

et vous accordent la force de pratiquer toujours le bien, en actes et en paroles. 

1 Enfin, frères, priez pour nous,  

afin que la parole du Seigneur se répande rapidement et soit honorée,  

comme cela s’est passé parmi vous. 

2  Priez aussi Dieu de nous délivrer des hommes mauvais et méchants.  

Car ce n’est pas tout le monde qui accepte de croire. 

3  Mais le Seigneur est fidèle. Il vous fortifiera et vous gardera du Mauvais. 

4  Et le Seigneur nous donne confiance à votre sujet :  

nous sommes convaincus que vous faites  

et continuerez à faire ce que nous vous recommandons. 

5  Que le Seigneur dispose vos cœurs à l’amour pour Dieu  

et à la patience donnée par le Christ. 

 

 

Ta parole, Seigneur est vérité, et ta loi, délivrance   a cappella 
 

PREDICATION  
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2 Thes. 2/ 13 à 3/ 5   FdeG le 10 novembre 2019  

 « Demeurez fermes ! »  Que voilà une recommandation utile en 

ces jours de troubles dans le monde… Sans doute avez-vous connu des périodes 

plus troubles, ou des temps troublés qui vous touchaient de près, ici ou ailleurs. 

Oui, chrétiens, demeurez fermes dans la foi !  

Je trahis la pensée de l’épître en vous parlant ainsi, car la 

préoccupation de son auteur (on doute que ce soit l’apôtre Paul) est différente.  

Il parle à une Eglise indécise, perturbée par une fausse lettre qui lui a été 

envoyée comme venant de l’apôtre, et faisant croire que le jour du Seigneur est 

arrivé. De plus, c’est une Eglise qui a déjà subi des persécutions et des épreuves. 

Nous ne pouvons pas dire que nous sommes persécutés, en tout cas nous 

ne subissons pas de pires dommages que le reste de la société. Nous ne sommes 

pas obligés par la police de quitter les églises, comme les chrétiens le sont en 

Kabylie ces derniers temps. Pas question non plus pour la Préfecture, l’Hôtel de 

Ville, ou la Mairie du XVème de nous retirer leur soutien, parce que nous 

sommes chrétiens. Pas question pour nous de dire, non plus, comme au début de 

l’épître (1/ 6) « Il est juste, en effet, que Dieu rende détresse pour détresse à vos 

oppresseurs et qu’il vous donne, à vous les opprimés, le repos… » Non, nous ne 

sommes pas ces opprimés ! A une autre échelle, ce n’est pas parce que la guerre 

sainte a été déclarée contre les occidentaux, même si l’on peut avoir 

l’impression qu’ils gagnent parfois des batailles et ont perturbé le bel Ordre 

Economique Mondial naguère imposé par les américains, ce n’est pas parce que 

la Chine, la Russie et l’Inde semblent peu à peu prendre la place des américains 

qu’il faut y voir un signe de la fin du monde !   

Pour l’instant, il apparaît que nous, nous sommes plutôt confrontés à un 

phénomène de société. Dans laquelle l’augmentation de la violence directe est 

plus évidente que la violence indirecte faite par notre société à ceux qui la 

subissent. Mais ne payons-nous pas là le contrecoup de notre confort, avec 

l’exploitation et l’exclusion qui le conditionnent ? Et de l’exploitation politique 

de tout cela par des partis de tous bords qui cherchent le pouvoir ? « Au reste, 

frères, priez … afin que nous échappions aux hommes méchants et mauvais ». 

 L’apocalypse est déjà là, elle a déjà eu lieu en Jésus-Christ. Et elle est 

très présente dans cette épître. C’est le message même de l’Apocalypse que de 

dire que nous avons d’ores et déjà été délivrés du Mal sous toutes ses formes, et 

que rien ne peut plus nous atteindre, puisque nous sommes en Christ. Tous les 

signes qui nous sont donnés de la présence du Malin sur terre ne sont là que pour 

éprouver notre foi, appelés que nous sommes « à posséder la gloire de notre 

Seigneur Jésus-Christ ». « Car le mystère de l’impiété est déjà à l’œuvre » :  

le signe le plus ambigu que nous ayons de la victoire du Seigneur, c’est 

précisément l’apparente victoire de l’impiété sur les croyances. Qui pour nous 

est un mystère incompréhensible. Et ceux qui appellent à la croisade ou à la 

guerre sainte ne sont que le jouet d’une « puissance d’égarement » (2/ 11) à 

l’œuvre au milieu de nous. C’est pour cela qu’au bout du compte, nous ne 



 

 

 

 

9 

devons pas craindre leurs victoires, même si nous nous devons de combattre leur 

pouvoir de nuisance. La puissance des armes, la rage ou la violence ne peuvent 

pas être considérées par nous comme des manifestations de la puissance de 

Dieu, comme si le Jugement final pouvait passer entre les mains d’hommes 

armés et par la destruction de la vie.  

La vie est bénédiction, tout massacre est malédiction. Comme disait Pierre 

Viret, le Réformateur de Lyon, « Quoi que les ennemis de l’Evangile fassent, il 

faut les gagner par bonnes doctrines et bons exemples, jusqu’à ce que Dieu leur 

fasse la grâce de leur changer le cœur ». Dieu ne maudit pas l’humanité, mais il 

laisse le mal se manifester pour que nous sachions que choisir, où se trouve le 

bien, pour que nous puissions nous convertir. Parfois, il est bien difficile de faire 

son choix, aussi difficile que de choisir ou non la résistance pendant la dernière 

guerre, et bien souvent ce sont nos réactions, nourries par notre foi, qui nous 

dictent notre conduite : de grandes résistantes et femmes de foi, Annette Monod 

et Adélaïde Hautval nous l’ont prouvé récemment. 

Soyons-en sûrs : Dieu ne nous a pas choisis pour être détruits, mais pour 

être sauvés. Il n’est pas du côté de la destruction, mais bien de la construction. 

Voilà l’assurance que nous donne notre foi. Mais la foi a aussi besoin 

d’encouragement : c’est ce que dit l’épître, qui convoque pour cela Dieu le Père 

« qui (avec le Fils) nous a aimés et nous a donné par sa grâce un réconfort 

éternel et une bonne espérance, (afin qu’ils) remplissent vos cœurs de courage 

et vous accordent la force de pratiquer toujours le bien, en actes et en 

paroles ». C’est aussi pour cela que vous êtes là ! Et pour cela que je vous dis à 

mon tour :« Ainsi donc, frères et sœurs, tenez bon ! et gardez ferme… votre foi » 

 De nos jours encore, l’Eglise a besoin de gens courageux, toujours 

prêts à s’engager, n’ayant pas froid aux yeux, ne considérant pas le mal comme 

une fatalité à laquelle personne ne peut rien mais comme une manifestation de 

l’impiété du monde, du péché. Face au MAL, il faut être prêt à témoigner de la 

présence du BIEN. Présence fragile, présence douce, toujours contestée, 

toujours remise en question, mais toujours victorieuse. Le combat est dur, mais 

nous avons une arme redoutable : c’est la certitude que nous ne sommes pas 

seuls à lutter, et que l’issue de la lutte est déjà déterminée, comme le disent si 

bien les textes apocalyptiques. Nous n’avons donc pas d’obligation de résultat, 

seulement l’obligation de moyens, car le Seigneur a déjà transformé le monde.  

Le résultat lui appartient. « le Seigneur est fidèle. Il vous fortifiera et vous 

gardera du Mauvais ». Notre tâche à présent est de le faire savoir, de le faire 

croire, en montrant que le changement est possible. C’est dans la certitude et la 

force de nos convictions que réside notre fermeté. Il nous faut savoir ce que 

nous voulons. A condition de le vivre en solidarité, en vraie fraternité, entre 

croyants de diverses origines ou non-croyants, engagés dans cette œuvre 

magnifique qu’est notre Foyer de Grenelle.  

Au Foyer même, nous ne pouvons pas laisser seuls ceux qui ont le 

courage de rester au front malgré les déconvenues. Il me faut, il nous faut rester 

attentif à la détresse de quelques-uns parmi nous, qui ont des responsabilités 
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lourdes au Foyer, qu’ils en parlent ou non. Ici, plusieurs souffrent de ne pas 

sentir le soutien de l’association, ne se sentent pas compris. Ils ont alors 

l’impression frustrante de se battre contre le monde entier. Il leur faudrait au 

moins sentir le soutien de la fraternité derrière eux. Nous devons les reconnaître 

dans leur mission, les entourer, les encourager de notre affection comme de nos 

prières. En leur témoignant de toute notre reconnaissance pour ce qu’ils font, ce 

que nous ne serions pas capables, pour la plupart, de faire.  

D’autres, qui ont aussi de lourdes responsabilités, se trouvent en butte, au 

sein du Foyer même, à diverses discriminations, notamment raciales ou de 

genre. En ce qui concerne la discrimination à l’égard des femmes, je n’ai pas la 

faiblesse de penser que puisqu’ « il n’y a plus ni hommes ni femmes dans le 

royaume… », il n’y a aucune trace de ce genre de discrimination ici, d’autant 

que les femmes sont plus nombreuses que les hommes parmi les bénévoles. 

Mais peut-être moins que dans le reste de la société, puisque nous sommes entre 

gens vertueux...Pourtant, certaines en souffrent, il faudra trouver des chemins de 

réconciliation… Quant à la discrimination raciale, dont certains se sont 

offusqués qu’on en parle dans un article du Journal de la Miss’ Pop, il est 

indéniable qu’elles existent, que ceux qui en ont parlé en souffrent ou veulent 

soutenir ceux qui en souffrent, et qu’il nous faut aussi trouver des moyens de les 

éviter. Je veux rappeler ici que les protestants se sont distingués dans l’histoire 

en portant sur la place publique le combat contre l’esclavage, comme le combat 

- qui ne s’est pas achevé par son assassinat - de ML King pour les droits 

civiques des noirs. Il ne faut en tout cas pas retourner la question contre les 

victimes de cette discrimination, en prétendant que cela nous fait trop mal d’être 

traités de racistes, alors qu’il est bien connu que nous ne le sommes pas ! 

Pourquoi nier que ces discriminations, se cachent plus ou moins bien dans le 

cœur de chacun, « comme un monstre tapi à ta porte » comme le péché de Caïn, 

résultat de toute une éducation qui fut colonialiste ? « Si tu réagis comme il faut, 

tu reprendras le dessus … Il désire te dominer, mais c’est à toi d’en être le 

maître.i » 

 La conclusion de tout cela, c’est encore l’épître qui nous le donne : 

« le Seigneur est fidèle (bis), il vous affermira et vous gardera du mauvais ».  

Croyez fermement à la fidélité du Seigneur, qui est là et vous accompagne nuit 

et jour dans tout ce que vous faites. « Frères, ne vous lassez pas de faire le 

bien ! » Dans les bons et les mauvais jours « tenez bon  »  votre foi ou vos 

convictions. Alors le Seigneur « vous affermira… Que le Seigneur vous 

conduise à l’amour de Dieu et à la persévérance du Christ ». Amen 

 

Musique d’orgue - sans titre 
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CONFESSION de FOI 

 

Nous ne sommes pas seuls,  

 Dieu a créé le monde et la vie qui nous portent 

 

Nous ne sommes pas perdus,  

 Jésus a montré le chemin du Père 

 

Nous ne sommes pas abandonnés, 

 l'Esprit de Dieu souffle dans nos vies 

 

Dans les rencontres de la vie quotidienne,  

 nous pratiquons l'amour du prochain 

 

Dans la joie, les rires et le bonheur,  

 nous remercions Dieu pour ses cadeaux 

 

Face à l'échec, au malheur et à la mort,  

 nous attendons le réconfort et la paix véritable.  

 

Devant l'injustice et les inégalités,  

 nous travaillons à la justice pour tous 

 

Pour aujourd'hui et pour demain,  

 nous croyons à l'amour de Dieu. 

 

Nous te célébrons    252 les 3 str.  All.41-16 
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ANNONCES  

• Mardi, on déménage Amale, en prévision des travaux de l’Accueil, qui 

devraient commencer avant la fin du mois… 

• Caté samedi prochain 

• MIETTES samedi et dimanche prochains, de 15h à 17h 

• FESTISOL vend.22 laisser la parole à Madeleine… 

• Dimanche 15 décembre: culte de Noël en Eurovision à 8h25 précises, en 

l'Eglise Protestante d'Auteuil, 53 Rue Erlanger 75016 PARIS. Comme 

c’est ici la Marche du Bénévolat, qui utilisera la Grande Salle, je propose 

de nous y joindre !  

• (Accueillir éventuellement Fadela… ?) 

• Parole à l’assemblée, échange de nouvelles 

 

OFFRANDE  

Notre Dieu,  

Nous te prions de nous donner la vraie richesse, 

La richesse du cœur. 

Fais que cette richesse intérieur rejaillisse autour de nous  

en gestes de charité ou de fraternité. 

Que notre offrande soit d’abord don, 

Don de nos personnes, de nos vies, de nos cœurs. 

Que notre argent, fruit de notre travail,  

profite à tous,  

et particulièrement à ceux qui en ont le plus besoin, 

pour devenir des actions de grâce et des louanges à Dieu.  

Orgue : « adagio »  

Dieu très bon,  

tout vient de toi,  

et nous ne pouvons te donner que ce qui déjà t'appartient ;  

accepte donc cette offrande  

que nous te présentons avec respect et avec amour,  
pour ton service. Amen.  
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INTERCESSION  

 

Père, ta Parole nous a redit ton amour pour ce monde.  

Nous te prions pour la paix.   

Une paix fondée sur l’amour en Christ.  

Que l’inimitié et la peur fassent place au pardon.  

Nous te prions pour que naisse en nous l’espérance.   

Une espérance qui jaillisse de la résurrection.   

L’espérance qui est en celui-là qui est venu et qui reviendra.  

Nous te prions pour recevoir le courage.  

Le courage de demeurer fidèles jusqu’au bout.  

Le courage de demeurer fermes quand le mal paraît triompher,   

et que les combats pour la vérité semblent perdus.  

Le courage de rebâtir quand tout s’écroule autour de nous.  

Le courage d’être un peuple pèlerin, en route vers l’inconnu,   

assurés que le chemin n’est pas caché pour Dieu.  

Le courage d’être le corps du Christ,   

de sorte que celles et ceux qui souffrent   

connaissent par nous la tendresse du Seigneur.  

Donne nous également le bonheur de vivre de ta Parole  

et de partager cette eau vive  

avec celles et ceux que tu nous donnes comme frères et sœurs.  

 Et donne tout cela à l’humanité toute entière, 

malgré ses misères et ses soufrances. 

 

Et ensembles, nous disons cette prière que Jésus nous a apprise  

et qui rassemble tous les chrétiens de la terre :  

 

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne,   

que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui 

notre pain de ce jour ; pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons 

aussi à ceux qui nous ont offensés. Ne nous soumets pas à la tentation   

mais délivre-nous du mal,  car c’est à toi qu’appartiennent   le règne, la 

puissance et la gloire,  aux siècles des siècles. Amen. 

 

Mon Dieu, mon Père, écoute-moi  405 str. 3 et 4  All. 43-06   
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EXHORTATION 

Que votre route soit aisée, 

Que la brise vous pousse, 

Que le soleil réchauffe votre corps, 

Que le vent vous pousse sur votre chemin, 

Qu'il pleuve avec douceur sur vos terres 

Et que jusqu'à notre revoir 

Dieu vous garde dans sa puissante main. 

 

BENEDICTION  

La paix de Dieu, son pardon, sa grâce 

vous sont donnés  

au nom de Jésus-Christ notre sauveur 

et du Saint-Esprit notre consolateur.  

Que toutes bénédictions vous accompagnent  

librement sur votre route. 

Amen  

 

 
“Soufflent les vents” - Philippe Decourroux  

 

 

 
i Genèse 4:7  


